
En effet, plus de 100 partici-
pants dont 50 hommes d’affaires
entre Algériens, Chinois et
Tunisiens ont participé à cette jour-
née organisée conjointement par la
Chambre de commerce et d’indus-
trie El Mordjane et la Direction de
l’industrie et des mines.
Plusieurs communications

importantes et instructives ont été
données aux participants pour
mieux s’imprégner des nouveaux
outils juridiques et procédures ban-
caires afin de réussir la concrétisa-
tion effective  des investissements
projetés dont entre autres , les
nouvelles mesures d’incitations à
l’investissement local dans la
wilaya d’El Tarf par M. Mohamed-
Adnène Zahnit, El Tarf la wilaya
verte, par la professeure Nadia
Chettar de l’université d’Annaba, la
PME face à l’investissement local :
quels types de stratégies par M.

Michel Delattre, consultant interna-
tional directeur général de MD
expansion, tendre vers une
approche multidimensionnelle de
l’investissement local par M.
Mohieddine Chiahi, directeur géné-
ral de l’IVPME Est. 
Un débat constructif et instructif

a suivi l’ensemble des interven-
tions où les investisseurs ont expo-
sé d’une manière directe les
contraintes rencontrées dans le
processus de mise en œuvre de
leurs projets.
De son côté, le wali d’El Tarf a

indiqué que «lors de la rencontre
gouvernement-walis, il a été propo-
sé une réduction du temps de cir-
cuit bancaire pour l’agrément, et
ce, par une décentralisation des
décisions d’octroi des agréments.
Un temps qui peut aller jusqu'à
sept mois». Dans la même veine,
le commis de l’Etat a indiqué que

2017 verra l’entrée en production
de 30 unités dans tous les sec-
teurs, dont deux au cours de la
journée de dimanche prochain.
Pour ce qui est de la zone d’activité
El Matroha, il ne reste que l’ame-
née de l’électricité dont l’Etat a
mobilisé le montant de 4 milliards
de centimes. Aussi, les 18 investis-

seurs de la zone Echatt ont donné
leur aval afin de financer sur leurs
fonds propres la viabilisation de la
zone en question pour un montant
colossal de 30 milliards de cen-
times, ce qui constitue une premiè-
re dans le pays».
Et d’ajouter que «pour ce qui

est du secteur touristique avec les

investissements massifs en cours,
une décantation se fera d’elle-
même où les prix seront revus à la
baisse avec comme corollaire un
embarras des prix pour le consom-
mateur et des prestations de plus
en plus meilleures».
De son côté, M. Dine

Mohamed-Ali, président de la CCI
El Mordjane a affirmé, sans fiori-
tures,  que «les structures de la
Chambre sont grandes ouvertes
pour accueillir les investisseurs
afin de leur apporter tout l’aide et
l’appui nécessaires, et ce, en
concertation et totale symbiose
avec la Direction de l’industrie et
des mines. 
Nous œuvrons aussi, à l’organi-

sation périodique et constante de
cycles, rencontres, séminaires et
autres journées d’étude sur les
modalités et lois qui régissent l’ac-
te d’investir, seule panacée contre
le chômage et unique voie de créa-
tion de la valeur ajoutée et de
richesses».

Daoud Allam
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EL TARF

Comment attirer les investisseurs ?
La grande salle des fêtes de l’hôtel «Le Moulin» sis au

centre-ville d’El Kala a abrité, jeudi dernier, une journée
d’étude sur le thème de «Comment tirer le meilleur parti
des nouvelles mesures de l’investissement local ?».

Les journées portes ouvertes
organisées par la Direction de dis-
tribution de l'électricité et du gaz de
la wilaya de Médéa sur «la maîtrise
de l'utilisation de l'énergie dans les
ménages», qui se sont tenues du 6
au 8 de ce mois, auront intéressé
plus d'un. 
Trois jours durant, les agences commer-

ciales de Sonelgaz se sont mobilisées pour
donner les informations nécessaires quant à la
thématique de l'événement en fournissant
toutes les explications sur les modalités de
rationalisation de l'utilisation de  l'énergie élec-
trique et gazière afin de permettre au citoyen de
les acheter à des prix accessibles.
Des dépliants et prospectus ont été mis à la

disposition des clients pour le même objectif et
un dispositif humain non négligeable a été
réquisitionné pour l'aboutissement de la mani-
festation.
D'après M. A. Zoumali, directeur de la DD

(Direction de distribution) de l'électricité et du
gaz de Médéa, l'Algérie comme pratiquement
tout le Maghreb arabe et l'Afrique aussi s'est
engagée à s'investir dans la production de ces
deux énergies. Cependant, pour notre pays, la
période comprise entre 2006 et 2009 aura été
un virage dangereux car marquée par une très
forte consommation voire carrément une sur-
consommation mais le franchissement de la  la

ligne rouge a pu être évité. Aujourd'hui, et vu la
conjoncture économique du pays, il est impéra-
tif de sensibiliser le citoyen sur la nécessité de
changer ses habitudes quant à l'utilisation du
gaz et de l'électricité : un usage rationnel et
intelligent est de mise. Selon ce même orateur,
qui s'est adressé à la presse avant l'ouverture
des  journées de sensibilisation, l'initiative vise
à impliquer le client et de l'orienter vers une
mise à profit perspicace de l'énergie, permet-
tant un confort optimal, sans risque d'endom-
magement des appareils.
Dans les ménages, la réfrigération, le chauf-

fage, l'éclairage, la climatisation, la cuisson...
supposent le recours au gaz et /ou à l'électricité
que le citoyen doit acheter à l'Etat alors autant
acheter à bon prix ! Pour ce faire, les ménages
doivent être sensibilisés et informés sur

diverses modalités dont le choix de leurs appa-
reils électroménagers, le choix des ampoules
pour l'éclairage (opter pour les lampes écono-
miques LBC), éviter les heures de pointe 18h-
21h pour certaines tâches telles que le repas-
sage, le lavage et autres. 
D'autre part, le client doit être capable de

comprendre le détail de sa facture en sachant
la lire.
Il est important de signaler que la DD de

l'électricité et du gaz de Médéa a d’abord lancé
le mot d'ordre de sa campagne à la presse l'in-
vitant ainsi à contribuer à cette action en faisant
parvenir l'information au consommateur.
Nous avons noté évidemment  que la préoc-

cupation première du citoyen résidait dans
cette facture appelée pas du tout à tort «la dou-
loureuse» qui saigne les petites bourses à cha-

cun de ses  passages. Dans un autre volet, le
premier responsable de l’Unité de distribution
de l'énergie gazière et électrique de Médéa a
déclaré qu'une nouvelle option de facturation
allait entrer en vigueur dès le 31 mars prochain
(TDP) ou lecture électronique des compteurs
après insertion d'une puce. Ce procédé devrait
faire dans la précision et découragerait le pira-
tage. Ce même responsable a ajouté que les
ménages devront s'aquitter de leurs dus dans
une période n'excédant pas les 23 jours. On
apprendra également que les ressources
gelées de cette direction sont de l'ordre de 68
milliards de centimes représentées en créances
exigibles y compris les travaux et les factures
non honorées par les administrations de cer-
tains secteurs.

M. L.

MÉDÉA 

Le citoyen appelé à changer ses habitudes énergétiques

Profitant de la richesse du pays
en infrastructures et bâtisses de
culte reflétant une diversité archi-
tecturale devenue menacée par
l'intrusion de différents types d'ar-
chitecture sans aucune identité ni
adresse, fruits de la mondialisation
et qui ne reflètent en aucun cas ni
les origines ni l'aspect culturel des

régions. Pour l'heure, c'est une
occasion pour les professeurs et
chercheurs dans le domaine de la
gestion de la ville,les architectes et
les hommes de culte de participer
à ce colloque et donner leur avis
sur le sujet portant sur l'architectu-
re des sites religieux au Maghreb
arabe, déterminer les plateformes

de pérennité de ce type d'architec-
ture distingué des autres types
arabo-musulmans et comment
faire devant les menaces et activer
pour la préservation de ce patri-
moine. A cet effet, plusieurs inter-
ventions sont au programme de ce
symposium organisé ce mercredi à
l'université Mohamed-Boudiaf de
M'sila telles que les types de mos-
quées, de la Maison du prophète
(QSSL) de Médine à nos jours.
La Grande Mosquée d'Alger :

conception et réalisation. Les jar-

dins coraniques du projet «Djamaâ
el Djazair», l'architecture du mina-
ret, la représentativité identitaire
de la mosquée d'une société à tra-
vers sa conception et différents
thèmes seront présentés par des
spécialistes en la matière faisant
des recherches entre le matériau
de construction et l'architecture
d'antan et de l'ère contemporaine.
Les participants auront l'occa-

sion de faire une visite à la zaouia
d’El Hamel au sud de la wilaya.

A. Laïdi

M'SILA

Symposium sur les équipements religieux de la ville

AÏN-TEMOUCHENT
Relogement des dix

familles qui ont occupé
illégalement la gare
routière d'El Maleh
Finalement, les dix familles qui occupaient

la gare routière d'El-Maleh depuis plus de trois
années, ont été évacuées avant-hier matin, et
ce, après que les responsables locaux eurent
décidé de récupérer cette gare routière pour
la céder à un particulier de la même ville pour
son exploitation comme service public.
Les familles concernées ont été relogées

dans un espace qui abritait les ex-galeries
algériennes. Ceci à titre provisoire  en atten-
dant que les services de la daïra de la ville
d’El-Maleh étudient tous les dossiers des pos-
tulants, et en premier lieu ces dix familles,
pour pouvoir leur attribuer des toits décents
comme le commun des citoyens de la ville. 

S. B.

L’institut de gestion des techniques urbaines
(G.T.U) à l'université Mohamed-Boudiaf de M'sila orga-
nise le premier symposium international sur les équi-
pements religieux de la ville.

Dans l'attente éternelle d'un plan de cir-
culation réel et rigoureux pour le chef-lieu
de wilaya, dont la population avoisine les 80
000 habitants, qui continue à être géré
comme une bourgade, la circulation auto-
mobile est devenue un véritable calvaire à
Relizane. 
Tout d'abord aucune régulation, ni régle-

mentation ne gèrent la circulation au niveau
des principaux carrefours de la ville, connais-
sant quotidiennement un trafic dense aux
heures de pointe particulièrement (midi, seize
heures trente). 
La cause réside dans l'indifférence affichée

par les services concernés quant à réhabiliter

les feux tricolores existant auparavant, et ayant
fait l'objet de dégradation lors des dernières
années. Du coup, c'est l'anarchie et le calvaire
subi quotidiennement par les automobilistes au
niveau du carrefour du stade Zouggari-Tahar,
celui de Benama (ex-centre-ville), le carrefour
de la mairie, et celui de l'Etablissement public
hospitalier Mohamed-Boudiaf du chef-lieu de
wilaya. L'anarchie est telle que les conducteurs
en arrivent souvent aux mains. 
A cette situation déjà accablante, les clan-

destins viennent ajouter leur grain de sel. Car
ces derniers ne se contentant pas seulement
de squatter des espaces qui ne leur sont pas
réservés, ne cessent de déranger les riverains

par leurs manœuvres dangereuses notamment
du côté du carrefour Benama face à la BDL,
provoquant ainsi leur colère. 
Pis, les clandestins défient carrément la

réglementation et les lois de la République,
sinon comment expliquer qu'une plaque de sta-
tionnement réservée aux taxis de transport
urbain, installée par les services concernés au
niveau de la tête de station de taxi de la gare
routière à proximité de l’hôtel de la paix, fut
arrachée par les clandestins quelques heures
seulement après sa fixation. Ces derniers conti-
nuent à stationner dans ce lieu réservé en affi-
chant une indifférence totale. 

A. Rahmane

RELIZANE

Une circulation dense aux heures de pointe


